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_GONTE DE NOËL 

Rédemption I 
Jean-Loul» « t a i t errt tonte la Journée, 

dan» l a oootr te . «an» avoir pu recueillir 
la nantissais aeooun. Epuisé. U s'assit «ur 
une pierre, au bord d u c h e m i n et. «'étant 
oaaesté de «on aae trop p u a n t pour «es 
épaule» roeurtrte». U «e dit une iola de 
pêne qu'il devait e n m u r avec « sa 
cMamia de ne ». 

— Allons, vieille carcasse, bougonna-
t - 0 , qu'as-tu encore à at tendre sur ce t te 
terra? Qu'aapèraa-tu? Pourquoi a s - t u 
•t peur de mourir? Car tu as peur... Ces 

' ementa qui t 'agitent e t qui t e font 
' à te porter l e coup de ( r a c e 

m e rhsssar «usai, tes. Tu ma hais.... com
me )e hais tout moi-même. 

nali laaan, alors le vagabond avec dou
ceur, par le bras, Léon Décroît , le car
releur, le fit entrer dans la grande salle 
o o chacun s'égayait. Et comme on 
l'Interrogeait sur ce convive Imprévu : 

— C'est un de m e s vieux amis, coupa-
t-tl. Lalsses-le. je m'occupe de lui. 

Peu de t emps après, réchauffé, récon
forté, nettoyé, vêtu d'habits grossiers 
mais propres. Jean-Louis ne se recon
naissait plus. On bon repas, une tempe 

- • 7 . * ~ ~ . » *»«n» « • grâce «ne i rature douce, la gaieté famil iale du 
w ~5!r ^ " ^ H è i n ! u n M d ' 0 B rt d e cadre, avalent rajeuni son sang dans ses sntsa s a n s ressort... vas - tu réoondre? i T e u i e i 

Non. la carcasse n'était pas encore 
usée ! 

Mais le coeur. 

- » ^ _ , , vas - tu répondre. 
Et le chemlneau. aux pieds sanglants 

<|»n« les savat tes béantes, ayant saisi 
*e ses doigt* décharnés , ses bras m a l -

• » • » les secouait c o m m e pour e n faire 
Jaillir une réponse... ou une révolte' 

Jean-Louis était descendu, de degré e n 
degré, l'échelle gl issante de la misère 
puis d u vice. 

Jeune . U avait été un beau gars, plein 
* • santé et de vie. Elevé au sein d'une 
famil le de bourgeois aisés, mai s s a n s 
principes honnêtes et moraux, 11 avait 
poussé c o m m e une graine mauvaise. 
Ignorant du bien et du beau. 

Entraîné par des amis néfastes trop 
heureux d'exploiter cette faible proie. 11 
apprit le chemin du mal. L'héritage 
familial fut absorbé, des dettes furent 
contractées. Ennemi de l'effort, ami de 
l a paresse. Jean-Louis sombra. La prison 
fu t souvent son asile. Il y apprit à 
ha ïr tous les h o m m e s qui ne s'apparen
ta ient pas à sa caste honteuse. Devenu 
le détracteur acharné de la seule chose 
qui eut pu le sauver: la vertu. 11 fut. à 
son insu, son propre bourreau. 

Maintenant . U avait 50 ans. Sa santé 
éta i t usée, sa résistance i la souffrance, 
brisée. Il désirait e n finir. 

Il se prit à ricaner: € Allons donc. 
vieille baderne! Tu n'as pas su vivre... 
pourquoi saurais-tu mourir! Tu n'as pas 
régi ta vie... c'est elle qui t'a asservi. 
Comment voudrais-tu commander à la 
mort? Laisse- la te prendre e l l e -même 
va, os sera plus commode et plus c o n 
forme à t a destinée. Loque t u a s été.. . 
loque tu « crèveras ». Res te - là sur cette 
pierre. Il fait un froid de Sibérie. Ne 
bouge plus. Tu vas t'enilo.mlr et tu nt 
tr réveilleras plus. » 

Le vagabond s'étant tu. entendit la 
bise siffler à ses oreilles, telle une m a c a 
bre menace. 

€ Bigre, murmura-t- i l , ça pince! C'est 
vrai que nous sommes e n décembre. » 

Et. pour ne pas permettre au sommeil 
de venir le prendre trop vite, dans cette 
nuit mortuaire, il se mit à chercher la 
date de la Journée. 

« Voyons... hier, c'était dimanche. . . on 
éta i t le 33...; aujourd'hui, lundi, on est 
le 34. 

» 34 décembre, conclut-i l . Donc. Je 
mourrai aujourd'hui. 24 décembre. 

» A quelle heure? Combien de temps. 
corps sans moelle, pourras-tu résister 
à ce froid qui glace, peu à peu. le sang 
dans tes artères? » 

n compta... 
€ Vers minuit.. . Je serai comme cette 

pierre de laquelle Je ne peux déjà plus 
m e soulever. Mes membres sont gourds... 
Oui. dans quelques heures. Je serai aussi 
froid, aussi dur que sa masse Inerte et 
sans pitié! 

Brusquement, sa face hâve de c o n 
damné se détend et une explosion d'hi
larité énorme la parcourt. 

— Mais! gouaille-1-il . J'oubliais: 34 d é 
cembre, c'est la veille de Noël! Minuit : 
l'heure oïl l'Enfant Jésus est né ! 

D a n s son esprit faussé d'athée, cette 
pensée lui apparut si comique que le 
rire déclenché ne pouvait plus s'arrêter. 
Et cela avait quelque chose de lugubre 
e t d'atroce, la gaieté stupide de cette 
loque humaine , au milieu de la nuit 
Immense et silencieuse. 

D a n s le hameau du Corcy. une a n i m a 
t ion Inusitée à cette heure nocturne 6e 
répand de maisons e n masures. Les 
lumières veil lent dans les salles basses, 
et projettent leur artificielle clarté sur 
les chemins , où erre déjà, depuis long
temps , le reflet blanc de la lune épa
nouie. 

Des éclats de voix Joyeuses secouent 
l'air. D e s bruits de sabots claquent sur 
des dalles froides. Tout à coup, le son 
d'une cloche t inte et répète son appel 
serein. 

La nui t s'emplit de cette harmonie 
l ente et douce comme un bienfait. Aussi
tôt , des demeures, des formes surgissent : 
h o m m e s , femmes, enfants , chaudement 
vêtus . Des lanternes s'agitent à leurs 
mains , des exc lamat ions s'élèvent, des 
paroles aux résonances heureuses 
s 'échangent . 

Et voilà tout le h a m e a u qui s'ébranle 
et s'égaye dans les rues étroites pour ré
pondre à la voix paisible et persuasive 
qui c h a n t e là -bas , au clocher de l'église. 

„_Ln messe de minuit est achevée. On 
a quitté le l ieu sa int où les l iturgies ont 
versé dans les âmes , le réconfort et la 
paix. Les m ê m e s bandes amies se recons
t i tuent et o n rentre chez soi e n frap
p a n t du pied le sol dur. 

Les demeures, quelque t emps plongées 
d a n s l'obscurité, s'éclairent à nouveau, 
de leurs lumières retrouvées. Certaines 
famil les se sont réunies et . sans luxe, 
m a i s avec entrain, on réveillonne, de-cl , 
de - la . 

L'ouvrier carreleur. Léon Décroît , a 
réuni des parente et des int imes . Avec 
sa f e m m e Marte, «es trois gamins et les 
autres invités. Us sont onze. 

D a n s la vaste cuis ine, autour de^ la 
table ronde, les coudes se serrent. Une 
soupe fume sur la toile cirée. One odeur 
délicieuse de choux se répand dans l'air 
embué. Au fond, un arbre de Noél. (taré 
et i l luminé, semble présider à ce fest in 
sans apprêt. 

D e s rires fusent. Léon Décroît est h e u 
reux. B U T sa figure d'ouvrier honnête , sa 
rie parait f a d l e à déchiffrer. Envte-t-t l . 
à ce t te heure, quelque chose ? Non. Bon 
salaire couronne «on labeur et lui permet 
de taira vivre sa f emme et ses enfants . 
La s a n t é e t la bonne humeur sont, c h e s 
l u t hôtes assidus. Que peut- i l désirer de 
plus ? 

Brusquement, ses yeux, face à la fenê
tre qui donne sur l a ruelle, se f igent. 
Que l est donc ce regard de bête traquée 
e t mfflrT"** qui le fixe, à travers la 
t i t re ? Bans m o t dire, 11 sa lève, va à la 
porte e t l'ouvre. 

Devant lui. à deml-courbé par le froid 
' chemineau est là. 

qu'avalt-U ? Depuis 
toujours, le réprouvé croyait qu'il n'en 
avait pas. L'émotion, l 'attendrissement, 
les larmes..., 11 les avait ignorés. 

Et voici que dans le fond de son 
être, quelque chose frémissait: à ses pau
pières, une rosée apparaissait parce que 
le cadet du carreleur. Jeune gamin de 
5 ans, poussé par son père, avait pris 
Jean-Louis s u cou et lui avait planté 
deux baisers sonores sur les Joues. 

— Viens voir, disait le bambin, notre 
bel arbre de Noël. Tiens , décroches-moi 
cette toupie là -haut , tu es grand toi. 
tu peux l'atteindre ! 

Et l 'homme se surprit à avoir des ges
tes doux et maladroits pour satisfaire 
l'enfant. 

Un long temps U demeura silencieux 
Il examinait choses et gens autour de lui 
Une existence inconnue lui était révélée 
et il se prenait à la désirer avec une 
ardeur qui l'étonnali et le ravissait, don 
visage, petit à petit, se transformait , on 
eût dit qu'un apaisement intérieur m o n 
tait des racines profondés de son être 
et se répandait dans ses yeux et sur ses 
traits. 

Le carreleur qui l 'examinait s'appro
c h a de lui : 

— Pourquoi, questionna Jean-Louis , 
m'as-tu reçu ainsi qu'un ami ? 

— Parce que Je t'ai senti misérable en 
cette nuit de Noël où tout le monde a 
droit au bonheur, si modeste soit-il. 

— Sans ta pitié, je serais mort à cette 
heure . . . comme une bête, sur la route 
glacée. J'étais un maudit, un banni.... 
je détestais tout, tout me détestait. Et, 
à présent, de t'avoir vu vivre ainsi, s im
plement, et m'accueillir parmi les tiens, 
toute ma rancœur s'écroule. Je ne veux 
plus mourir, mais au contraire devenir 
un honnête travailleur. 

Les deux hommes s'étalent étreints. 
Et. tandis que Jean-Louis faisait le ser
m e n t de racheter, par une conduite 
exemplaire, tant d'années d'erreurs et 
de honte , les enfants entonnaient , en 
chœur, le chant de rédemption : « Noël ! 
Noél ! », Ignorants de la coïncidence 
mystérieuse de leur geste. 

Yvonne FOURDRAIN-DEN'CTTE. 

Noël des tenps péMbjft» 
M c m t r t • déroulé as* lent» «t 

Le» métier» »ont muet»; le mmeMmm i 
La muer*, w s e s cité», feet sae'ta». 
Et l'IMMMM téwtt dame Ut Aassnsrss. 
U travail n« vient plu» apporter tm «sanar» 
Pour le bien-être «squat «sa toper fhapttua; 
La cette ta entent» « a l l u m â t feemlm* 
Devant le» front» penché» mer ém «MM* très) 

Ihnmrme. 
«fais un cri de Hosx / ««i partout m i épais. 
Apparu s u s tout-petit» Vtepotr d'un lettré* 

lléte; 
Car, jaillissant de» cœur», «n touille Iru-

Iternei 
A lait dret—r. pour eus. le» loréu iphimèrm 
Où croU»ent, pour un jour, le» Arbre» de 

[ r»o« /_ 
Le bonheur de» entent» vu contour le» mère». 

Jacaos» P u p. (tt-11-nat). 

M. Jean Arreckx 
a remplacé M. Frédéric Descamps 

à la tête de la Fédération 
nationale catholique 
du diocèse de Lille 

Ainsi que nous l'avons annoncé ré 
cemment . M. Jean Arreckx s remplacé 

naine fhviy et brisent les 
fifres de la maisoe du maire 
t« refae de souscrire à 
ievsreri 

(Pb Meaual l ' r e t l , 
M. JEAN ARRECKX 

M. Frédéric Descampe à la tête de la 
Fédération nationale catholique pour le 
diocèse de Lille. 

M. Jean Arreckx est bien connu pour 
son activité, particulièrement dans le d o 
maine social, n est, entre autres, admi
nistrateur de la Caisse d'assurances s o 
ciales c La Famil le >. 

Nous le félicitons s incèrement pour 
son accession à ces délicates fonctions. 

UNE NOUVELLE ÉTOILE 
BRILLE AUX C1EUX 

c'est le vagabond Jean-
t t réputoement. 
hirsute, hagard 

' ™ Q œ veux-tu . quest ionne le car-

*ZL?VB* maison, un abri... pour m o u 
rir ! _ J'ai voulu crever là-bas, sur la 
route. Maie Je n'ai pas eu le courage de 
l'attendre Is gueuse ! Elle ne voulait oas 
de n*ot, c'était trop long... Et puis, t'ai 

La draina das dînas d'Ostanda 

Octave WyffeJs est renvoyé 
tout l'inculpation d'homicide volontaire 

n y a un an et demi, on trouvai),, 
asphyxiée dans les dunes d'Ostende, Mar
guerite Scbeyna, dont l'ami. Octave Wyf-
U le officier de la marine marchande, fut 
arrêté, puis remis s a liberté. 

La Chambre des mises e n accusation 
vient de renvoyer Octave sVyffele devant 
la Cour d Assises de Bruges sous l'incul
pation d'homicide volontaire. 

L'instruction de cette affaire dure de
puis dix-huit m o u et aucun fait vraiment 
probant ne semble avoir été acquis con
tre Wyffel*. qui surs i t l'intention de se 
pourvoir en cassation contre la décision 
qui vient d'être prise. 

• 
Un piéton est gravement blessé 

par une auto, à Loos-en-Oohelle 
Dimanche soir, un piéton, M. Léopold 

Ternois. 35 sns , s été r*nver«é, route de 
Béthune, par une auto et * e s le crâne 
fracturé. Il « été admis d'urgence à l'bô-
pitaJ de Léo». 

• 
A Blaringhem, on est sans nouvel

les, depuis huit jours, d'un 
ouvrier agricole 

Le 17 décembre, oo ouvrier agricole. 
Georges Kermentin, 39 «Ils. demeurant à 
B aringhem. se rendait à Arques où U 
toucha.t une somme de 550 francs. 

U prit le chemin du retour puis, tout à 
•aaaPi on perd sa trace. Toutes les recher
ches effectuées jusque maintenant par la 
gendarmerie d'IIaxebrvuck sont restées 

à la 
quitta 

Fermentin ne s'adonnait jamni 
boisson. Mais, il y « trois «ns, U 
*>n domicile pour quelque! jours. 

Une usine de Marcoing 
ferme ses portes 

La Société des ciments artificiels du 
Ombré*.», i Mareoing, vient de fermer 
ses portes. D« ce fait, on certain nombre 
d'ouvrier* hab tant les commune*, de Mar
co ng. Masniére». Rumilly. Xoyetles et 
Graincourt. sont sans travail. 

On souhaite que cette fermeture ne soit 
que temporaire. 

DANS L'ARMÉE 

Sont nommés: 
An grade de colonel: Laurent, lieute

nant, -co'onel au SOP chars de combat, 
affecté au 508* chars de combat. 

Au grade de chef de bataillon: les capi
taines Gervaise, du 21* R I . , affecté an 
1" R.I.; Vigreux, 43" R.I. 

Au grade de capitaine: les Lieutenants 
Vsnderoir.dn 43- R.I.. affecté «n 153* R I . : 
Héloire. du es* R.I., affecté an 16» B.C P. 
Honoré, du 43* R.I., affecté «e lb> B.C.P. 

L a r é f j l e m e n t a t i o n d o u a n i è r e 

A l a F o i r e c o m m e r c i a l e d e L i l l e 

L'« Officiel s publie le décret suivant: 
Article premier. — Les loeaux affecte» i u 

Foire Corsnereials se laterastioasls de LUI* 
qnl t* tiendra ds»a estts Tills, du " 

U do 
19.1S. tont Bttittfée en entrepôt réel 

Artirle 2. — Les ob)«ti tn'oré» de l'ttran-
f«r pour figurer » estts «apositios seront 
dirigés «UT les loeaaa sees Is régime da traa-
• it international on du «rsasil ordiniir*. par 
les bareaaa oorsru t « M sveratiOBS. 

« • 

U n e m a n i f e s t a t i o n 

d e a o u v r i è r e u n i t a i r e s d n t e x t i l e 

a u r a i t l i e n p r o c h a i n e m e n t 

Au cours d'une réunira que les tlslagnéi 
unitaire» du textUe de'si va bée de la Lys 
ont teane dimanche à Hoopiinee. M«» Msr-
tbs Deftrtunaox snnonça que prochaine
ment nne démonstration ranseniblers t 
fous les ouvrier* et ouvrière* du textile 

t a n t d a mai , awaat- M a t é t e ^ a d a t a r 1 d - ' s . ^ r a ; " * » > o i ' i t a a k e r ^ i e ' Jusqu'à 

époqo 

Ella • été observée à Lille 
Le 15 décembre, un astronome anglais. 

M Prentice, découvrait das* 1* ciel dn 
crépuscule au Nord-Ouest, *ux confia» 
des constellations <1 Hercule, du Dragon et 
de la Lyre, un astre nouveau. Celui-ci est 
de troisième grandeur, c'est-à-dire que son 
éclst est à peine inférieur à celui des 
étoiles de la Grande Ourse. 

Voici à ce propos ce qu'écrit M. 
Bernson: 

hamedi. à l'ôbftervitoire d* l'Aaiocietio 
astronomique du Nord, lur la terrasse d 
l'Inttitut de physique, uout cherchions l'étoi
le nouvelle dans le rréputeule, irec ls craints 
de ns plot l'anerceroir. Ls grsnd éclat de, cas 
aetrea temporaires est, en effet, eptoemérs 
Er géaérel. après son apparition ooaei-essplo 
sire an firmament, la s Nova » s'affaiblit 
asaec rite si . siesHot. n'est asèsse plus rtstsl* 
a l'teil nu. Pour cette fois,- noss srioms 
la chaoes. L'astre nesvees brillait, haut dans 

peu à droite de 
constellation de 

us brillante étoiis 
t vi.ible sa débat de II 
Nord-Ouest, s'abaissent 

>otement vent i horizon dans les brames dn 
rjupl on U perd de vue peu après 30 heures). 

La c atsêa » apparaissait mens plat ransi 
neuee que nous ne nous y attendions, quoique 
encore plus faible que Vers. Une détermias-
t:«n Moide nous permit de l'estimer contins 
Atant de première grandeur et demie ^ qustrs 
fois plus brillante snrtren ans lors de as 
à—-ouverte. Elle se classe ainsi, pour l'instant, 
parmi les rinrt-rlnq étoiles les pins brillantes 
du ciel entier. Quant à «.avoir si oet état es 
croître encore, ou s'affarblirs désormais, e'sat 
oe qns les jours prochains nous apprendront 
— si l'état du ciel permet les observations. 

a 

Une réunion du Comité régional 
des « Eclaireurs de France » 

Au cour* e la réunion do Comité 
régional de* e Eclaireur* de France > qui 
•'est tenue à LiJe, sous Ls présidence de 
M. Albert Obatelet, recteur dé l'Académie, 
différentes suggestion* furent présentée» 
par plusieurs membre* du Comité: MM. 
Henri Ilésa ni. président régional de la 
Fédération des sociétés d'éducation pky. 
sique; Caron. inspecteur de l'Enseigne
ment primaire; Duburcq, de Roobaiz: le 
D' Sa mon. de Boulogne; Leffitte, de 
Matibeuge. etc.... 

Diverses décisions ont été prises en ce 
qui concerne l'aide matérielle à apporter 
aux formation* existante», notamment au 
sujet de* terrains de camp et dee mani
festation* scoutes comme le* camp* ré
gionaux et les rallyes. On a également 
envisagé l'organisation de challenges 
sportifs. 

» 
L ' é l e c t i o n d ' u n r e p r é s e n t a n t d e a 

U n i o n s d e s y n d i c a t s a n C o n s e i l 

d ' a d m i n i s t r a t i o n d e l ' O f f i c e 

p u b l i c m u n i c i p a l d e s H . B . M . 

Le* L'nions de syndicat» ont procédé 
dimanche matin, dans une salle du 
deuxième étage de l'Hôtel de Ville de 
Lille, à l'élection de leur représentant an 
sein du Conseil d'administration de l'Office 
public municipal d'habitation* t bon mar
ché. 

La bureau électoral était composé de 
MM. Louis Brodel. député, préaident de 
I Office; Juste Bonr. adminiatrateor-
nrdonnateur de l'Office et Maurice Le-
cemte. secrétaire de l'Office. 

Sur dix-neuf inscrit*, on nota quatorze 
rotants. 

MM. Théodore Oerernar et Charles 
Hroutin. candidats, ont obtenu: 

M. Devernay. 10 voix. 

Lundi matin, deux cent cinquante chô
meurs d T w u j as réunissaient e t déci
daient de màetnter au maire. M. Dey . 
leurs revendications. Us réclamaient n o 
tamment le paiement dea allocations de 
chômage pour les dlmsrtr.hr* e t les jours 
de fête, dea vêtement* et du charbon, le 
pointage trots fols par semaine e t le re 
trait de s contraventions encourues par 
les membres d u Syndicat unitaire. 

Deux délégués se rendirent ches le 
maire, qui refusa de souscrire à ces re
vendications. 

Las chômeurs décidèrent alors d'en
vahir la mairie et , quelques minutes plus 
tard, ils occupaient la sal le des délibéra
tion*. 

Au cours de l'apres-mldi. une nouvelle 
délégation se rendit c h e s M. Day. dont 
la réponse fut encore négative. 

A 15 l u les femmes des chômeurs se 
réunirent devant la mairie. Une m a n i 
festat ion asses violente se produisit, a u 
cours de laquelle des vitres de la maison 
de M. D a y furent brisées. 

A ce moment, des renforts de gendar
merie furent demandés . Deux pelotons 
de gardes mobiles furent envoyée du 
Oatsau. 

Les chômeurs qui avalent momentané 
ment quitté la mairie y revinrent et 
lundi, à 31 t u la situation était toujours 
la même. Lee manifes tants avalent été 
ravitaillés et avaient pris leurs disposi
tions pour y passer la nuit . 

» 
Un cultivateur d'origine belge 

est gravement blessé 
par un camion, à Bertincourt 
M- Joseph Renaert. 33 an*, sujet beige. 

cultivateur à Etricourt. a été renversé 1 
Bertincourt, par no cara.on et gravement 
blsejsé à la tète. M. Renaert a été trans
porté à l'hôpital de Péronne. 

«€.«4 KOÉL 
MARK 25 DÉCEMBRE 19344, 

La matenrité et les enfuis naïades de ilripiial "La FntenV? 
à Roobaix n'ont pas été oubliés... 

U N CROUPE D'ENFANTS AYANI «EÇU LEURS JOUETS iFk e t J «s SU.) 

Le Comité de l'Arbre de Noël pour 
l'hôpital de la Fraternité, que préside 
avec tant de bienveil lante autorité M. 
Théophile Desbonnet, a accompli lundi 
nprés-mldi le geste qui chaque année , 
par ses soins, adoucit la peine ou la 
misère des m a m a n s et des enfants hos 
pitalisés. 

Que d'heureux Ils ont fai t hier après -
midi dans les pavillons 12 et 13. parmi 

cent-stx en fant s e t vingt-quatre m a - d u bruit dea jouets qu'on I 
mans l distribuer, sous l'oeil 

Les premiers ont remercié les membres i nés Sœurs . Discrètement, la 
du Comité par leurs joli» souriras e t de 
naï fs compl iments: les secondes ont 
témoigné de leur reconnaissance par la 
simple émotion qui amaigrissait encore 
leurs physionomies, la plupart marquées 
par la souffrance. 

En quelques minutes , les salles réser
vées aux enfanta malades s'emplirent 

son office auprès das J N S M B 
pauvrea. à qui étalent r é n n a * t r i 
ples dons. 

Grâce s u Comité de l 'Ait*» da 
cette grande fête la l a m a m 
souvenir clans l'esprit «t la 
mamans e t des petits de 1-bCftftal i 
Fraternité. 

Roubaix 
Aajouxd bai, mardi 2 5 décembre : 

demain, saint Etienne. 
45. coucher, ls h 57 

Latte: Pleine du 20: dernier quartier 
le a*. 

U n e e s c a d r i l l e e s p a g n o l e 

f a i t e s c a l e i S a i n t - I n g l e v e r t 

Une escadrille espagnole d* dons* 
ions, partie d'Angleterre pour Madrid. 

lundi matin, à 9 h. 40 , a fait escale t 
Saint-Inglevert pour ravitaillement Le* 
d«uie avions, en deux groupe*, sont repar
tis pour le Bourget à 13 h. 30. 

Dtux enfants tant brilés vifs 
pris dt Bciltgiy 

Verdun, 34 décembre. — U n incendie 
s'est déclaré à Barencourt. près de B o u -
ligny, sur la route d l î t o n . dans une barra' 
que e n bots e t s'est communiqué , à . a n s 
maison dans laquelle logeaient douas 
pensionnaires. 

Deux enfants . Agés reapectlvernent.de 
a n s et « mots, dont la mère, M m e 

Denllauler se trouvait dans une pièce 
voisine, ont été brûlés vifs. 

Le feu a entièrement détruit la bara
que malgré l' intervention des pompiers ) 

sSTTice: (A n'sppeler qu'en 
cas d'absence du médecin de la (amtlle): 
l iai , les docteurs Pernet. »4. rue Inker-
mann (Tél.: 303 401 et EUcnlr. 27. rue Par-
mentlsr (Tél.: 334.03) 

Pharmaciens 4e garde: MM. Dber.emmea 
34 Orande-Rue et Conreur. 151. rue de 
Mrravaux < Blanc-Seau) 

Mutuelle des Orphelins des Hospices: à 
10 h., assemblée générale, à l'hospice 
Barbleux. 

arbre J* No41 des commerçants de 
l'Bpeale: a 10 h., au Collsée. 

Distribution du legs Boucher de Perthes: 
t 11 h.. * l'Hôtel de Ville. 

arbre de Noël des mutilés et réformés: 
S 13 h., au Foyer des Mutilé*. 

Arbre de Noël des écoles publiques: a 
19 h., a .a aalie dea fétee de 1* rue de 
l'Hospice. 

Arbre 4e Noél des Combattant* belges: 
S 15 b. 30, 134. rue fit la Gare 

Arbre 4e Noël 4* l'union des familles 
nombreuses dn Noureau-Roubalx. à 16 h 30 
a la Malaria da* Œuvres, rue Lesleur 

lUpssMlrasacvrhsatre: à 15 b. as 
s La maxls*» de M" Beuiematna 

Le monument Eugène Motte 
sera inauguré 

le 1" dimanche d'octobre 1935 
Le Comité d'érection du monument qui 

sera érigé boulevard Gambette, à M. Ku-
gé-ne Motte, ancien député-maire de Rou
baix, a fixé au premier dimanche d'octobre 
1985 l'Inauguration du mémorial. 

NOS BUREAUX SERONT FERMCS mer
credi, jour des funérailles de M»* Reboux 
Toutefois celui de* annonces restera ou
vert le matin de 8 à 10 heures : l'après-
midi de 2 a 4 heure* pour les person
ne* qui auraient à faire paraître des 
Insertion* urgente*. 

'entr'alde de la Légion d'honneur. 
Rappelons aux personnes désireuses 

d'assister à ce gala qu'elles doivent se mu
nir de cartes en s'adressant soit a un 
officier adhèrent du Cercle de Roubaix, 
soit au Secrétariat 72. rue de la Gare. 
soit au capitaine Jean Desruelles au 
Cercle de l'Industrie, 7, Orande-Rue, a 
Roubaix. 

Le Comité organisateur nous prie d'an
noncer aux famille* qui se disposent a se 
rendre a cette soirée que de* tables nu
mérotées placées tout le tour de Ut salle 
sont déj ce Jour mises en location, s'a
dresser a M. Bourriei, gérant du Cercle 
de l'Industrie qui est détenteur de* 
place*. 

OCCASIONS BAGUES 
Brillants platine. Dl HAMKL-I.tRDC. 14. 
rue de l'Epeule. 14. 2327 

tellement f i i t ne t ombreuses démarc! es 
qui n'ont pas *nco-e abouti. 

Désirant démontrer aux Pouvoir* pu 
bllca. l'avl* unanime de la corporation 
le Syndicat Indépendant des Repréaen 
tsnt*. Voyageurs et Placier* de Roubaix 
Tourcoing invite tous le* professionnel* 
s. un* réunion de protestation qui aura 
lieu le dimanche 30 décembre, à 1C 
s Café du Violon d'Or ». 2, rue Delobel. 
à Tourcoing. 

La S. C. L. A. Ê. 
12. Rue du Curé. ROUBAIX. roua informe 
qu'elle acceptera très volontiers de vous 
faire entendre son nouveau poste 4 tam 
pes en concurrence avec de* poète* d'une 
autre marque Son prix est fixé a 1.250 (r 

LES FUNÉRAILLES DE M. JULES 
LEFEBVRE, DIRECTEUR de L'HIP-
P0DR0ME-THÊATRE 
Les funérailles de M. Jules Lefebvte. 

ajOJj.aol ' l i tecteur de l'Ui*0*>d™>»«-T»éaAre,. p r ^ . 
Brasserie Coopérative" -du 
trateur de l'Alliance 

UN R0UBAISIEN EST NOMME 
LIEUTENANT-COLONEL 

Noua relevons avec un vif plaisir dons i* 
«Journal Officiels. U nomination de notre 
concitoyen. M. Julien Klitw. au *r«de a* 

M. LE LIEUTENANT-COLONEl JULIEN hLIrX 
lieutenant-colonel. Officier de carrière, 
H. Flrpo est actuellement en mission à 
Prague ou récemment U présentait nne 
brillante confrérence sur ht bataille d'Au»-
terlits. 

M. Julien Flipo est le fils de M. Albert 
rii'po-Leconrte, décédé, et lé neveu de 
M. Arnaud FTipo-Valentin, négociant à 
Tourcoing. 

Le lieutenant -colonel Flipo est officier 
de la Légion d'honneur. 

Nous loi adressons tontes no* félicita
tions pour aa brillante nomination. 
Halle Fllpo. Par 600 gr. Beurre. B.50. Café. 
7.50. Gruyère. 8.00. tcoll* vieux, 7 tr. 23001 

U SOIRÉE DU CERCLE MILITAIRE 
rfous svona dit que M le Préfet du 

Nord présiderait le gala que la Cercle 
militaire organise pour le samedi s Jan
vier 19M dans le* selon* d u Cercle de 
l'Industrie Noua tommes aujourd'hui an 
mesure d'annoncer que M. Armand Oull-
lon aura à ses côte* le général aaiquel 
délégué par M. le général Muaael. com
mandant la 1rs Région militaire pour 
la repréaentsr. de p lus la comité organl 

rur a reçu l'adhésion de nombreux 
officiera généraux e t supérieurs ainsi que 
de nombreux officiers de la Préparation 
militaire supérieure, instructeurs des êoo-
lea de pet faytlrniiiarnsTi t de la région 

Las Cercle» militaires de Lille, de 
Tourcoing et d'HaUuln seront, eus aussi, 
fafnêlenaanénr r «présentes à cette soirée 
qui promet'd'être tarée brillante, aussi 

i - q u e noua sn.eoyocis uooors à dans 
«amainea l a » . f î t e s s'enlèvent avec -api 
m a s . - n . e s * vrai que par oe* temps de 

rare e t one ooneltuyens ne veulent pes 
anquer l'occasion qui leur est offerte 
assister a U» gala ate cette Importance. 
De plu» us savant qu'an j «sentant lia 

mouvsxxtnt. ratera* qu l la portant à u n s 
"" séssasvanJa a u raragRiar note* i l 

l.EltBVRE 

été célébrées lundi matin, à 9 heures, en 
l'église Sainte-Elisabeth. 

Le deuil était conduit par lé fil* dn 
défunt. Les cordons du poêle étaient tenu* 
par MM. J. Masw, Administrateur de la 
Brasserie Coopérative du Pile; Desmaret». 
président du Conseil d'administration de 
l'Alliance: Loridan. administrateur dé la 
Coopérative du Pile; Bance, administra
teur de l'Alliance. 

De nombreuses plaques et cour-innes 
l'Alliance; les conseils d'admiuistration de 
l'Alliance, de l'Hippodrome, de ls Coopé
rative du Pile: le musiciens du Théâtre, 
1< personnel de l'Hippodrome, la Troupe 
d> Gand. 

Des délégations de chacun de ces grou
pements assistaient aux funérailles, on *e 
pressaient les nombreux ami* que comptait 
le regretté défunt. 

L'office fut célébré et l'absoute rut 
donnée par M. l'abbé Véret, vicaire 
Sainte-Kliaabeth. Apre* la cérémonie, 
l'inhumation eut lieu au cimetière de la 
ville. 

LA PHOTO de M— Reboux que nous 
avons reproduite, samedi dernier, prorient 
de* atelier* de M. Mischkind, rue d'In 
kermann. 

A LA MUTUELLE NADAUD 
Les Commissions se «ont réunie* sous 

L-i présidence de U. Edouard Dubois, pré
sident. 

Il a é'é décidé qua le patentenc de b 
retraite aura lieu le dimanche 30 décem 
ore. de 10 à 12 h., au siège. 60, bouievard 
de- Strasbourg. Les dispositions prises per
mettront d'effectuer le paiement très ra
pidement et éviteront aux floo retraité* 
une perte de temps. Les Intéressé* sont 
Invités s se présenter au Jour et heure* 
indiqués, munis de leur livret de socié
taire. Ceux qui seraient vraiment empé 
ebéa peuvent te faire remplacer par un 
membre de leur famille. , , 

-ealaalMKatsoa Loi * r rea «vril I sHS.— 
Lai Commissions de ta-Mutuelle Nadaud 
cont de cœur avec tous ceux qui veu
lent maintenir les traditions et ier. ver
tu* mutualistes : non seulement, elle* 
protestent contre la* modlflcatl >nt> qui 
seraient apportée* à la charte mutualiste 
tans entente préalable avec ses repréaen 
tant* mal* réclament de pouvoir gérer 
leur Caisse primaire dan* le cadre de In 
loi de 189B et disposer de leur* boni* 
pour diminuer la contribution abusive 
oui a été imposée aux travailleurs 

La situation morale et financière nous 
autorise a eapèret que 1** résultats es 
comptés seront atteints. M. Ouatave Pay 

i nonne le résultat financier du 8m* tri
mestre de la Caisse dea exclus et M. De 

j witte expose la situation de la P«t*»t 
' primaire. Les écritures seront arrêtée* 

fin décembre pour l u n e et l'autre d 
Caisses et las bilan* seront présentés a 
la prochaine assemblée dont la date sers 
fixée sitôt que la Commission de Con
trôle aura terminé aes vérifications et 
déposé son rapport. 

Les différent* rapport seront u, la c l s -
posltion de* aoelétairea 19 jours avant la 
date de l'assemblé*. 

Il est rappelé que le* adhésions sont 
reçues s u siège, tous les Jours da ( 
S midi, d* 14 S 18 h. 30. excepté 1* lundi 
après-midi Le paiement dea dessaler» 
(Caisse primaire Assurances sociale*) 
lieu tous le* mardi. Jeudi, samedi, 
14 h. 4 18 h. 30. 

LA QQUEST10N DES FRAIS PRO
FESSIONNELS POUR LES REPRÉ
SENTANTS, VOYAGEURS ET 
PLACIERS 

L'article 64 de* décrets-lois d u 20 Juil
let dernier sur la réforme fiscale a donné 
pour la détermination de* basas d'impo
sition de* traitements et salaire*, le* pré
cisions suivantes : 

« La déduction S effectuer du chef des 
frai* profeaalunrie.1» est forfaltalrement 
fixé à 10 % d u revenu brut, après dé
falcation de* versements des assurances 
sociales ou pour la constitution d'une re
trait* à capital aliéné. Pour le* catégories 
de profession* qui comportent normale
ment un pourcentage de frais plus éle
vé, le taux et le maximum de la dé
duction forfaitaire sont fixé» par arrête 
au ministre des Pins nées *. 

C'est assez dire l'Importance de cette 
question de frais professionnel», pour les 
représentants, voyageurs et placiers tra
vaillant uniquement à la commission 

Or, en raison ds l s difficulté das af
faire*. Isa représentant* ont fait de nom
breux efforts et sacrifice* personnels 
tournée élargie, voyage* «tipplésnayntalrsa 
acquisition d'une voiture autosoooll*. stc. 
etc._. os qui s poussé S laiaglllssiaallni 
d* leur* frai» pour une dlrnlnutlon du 
chiffre d'affaires, due sn parue par la 
baisse des prix de gros des produits 

En dehors de oertaine* altnatlons spé
ciales le montant das frais étant supé
rieur aux commissions, on peut fixer pour 
charges 4 70 % du montant brut ds* 

LA FÊTE FAMILIALE 
DU MOTO-CLUB DU NORD 

Samedi dernier, en la sslle da Foyer 
des Mutilé» i Rouoaix, eut lien ts fêté 
familiale du Moto-Club do XWd qui fut 
précédée do tirage au tort d* ht loterie 
de fin d'année. 

Cea t dans une atmosphère pleine de 
galté que se déroula cette fête i jeqxielle 
participait une soixantaine de membre* et 
leur* femifles. 

En l'sbsence de M. le docteur CSatel. 
M. Merécsux. vice-président, préiida la 
réunion. Il n'eut garde de rappeler l'acti
vité de tout premier pian de M. I* docteur 
Ce»tel et reraerci* M"* Caste! d'avoir bien 
voulu assister 1 cette soirée intime. Il 
félicita également MM, Mtoooyer, Gué n u 
et Qnivrin, dn Comité-directeur, aa BB-
jet d'an* décoration qui lenr fut remise 
dcrnièremeM et procéda, «u milieu d* 
joyeuses acetassattoss i la remise da tro
phée du championnat do Nord à M. Henri 
Henghe, ainsi qu'une coup* gagnée à 
Braay par M. Qy«, de Celas* et trois ré
gences en triplé or à MM. Heasjhe, Gr» 
et Dncrocq qui permirent à l'équipe da 
MONF de se classer maarrHÔquemerat aux 
Grand* Prix de Frase* à Mootibéry. 
M- Maréeaox eut an met pertioulièremeat 
aimeoie à l'égard de M. Dennd» qui fai
sant partie d'nne équipe qui s e termine 
pss avec I* nombre d'éqaipiera réeietnen-
Laires. mai* n'en fournit p s s moins uoe très 
belle course. M. BotteL en qnelqa** mots 
rappel* lee lien* d'emitr* qui naissent le 
Moto-Orub dn Nord à l'a,astral» «totoey-
cUSte roubaiaieno* dont il est le présideat. 

Résultats s* la loterie «a t a é'aaaéa. — 
1 ' lot, a* 4.512. une amtoeycaette 178 
c/.M3: 8* lot, 2,008. sa manteau d* cuir; 
3 lot, 4.719, aae b .cycles te; «• lot. 2.455. 
an casque; S* lot. 2.408. aae pair* de 
bottes; e» lot, 8.813, use pairs de eada-
ssrde; T* lot, 1 4 8 8 , aa aae tyreitea; 8* lot. 
3JMS. o s » paire de leggias; 9* lot, M I T . 
deux eéna iben à air; 10* lot, 1.822, ans 
chambre s s i r ; 11* lot, 1.532, ns porte-
bidon. 

Le* neuf numéro* luivants gagnent e*e 
parure (cravate et ceinture aax eoolsers 
da Hab): 1.084 1.440 4 J 8 8 4.436 1.T64 
I 864 S. 104 4JB6 8 J 6 o 

UN RAT. D'AUTO S, ' CONNU SOUS LE 
SOUUQUET DE «SOLEILs VA 
ÊTRE MIS A L'nteWIf 

Un «ait que depuis quelque tessp* notre 
est trop aaaiaat «Ha»«aie» par 

breuse* plainte*, députa quelque» i 
ont témoigné de l'activité d* • 

L* aervice dé la S a r e t a , ^ ^ ^ ^ 
enquête approfondie, acquit bientôt la i_ 
titiide que le principal auteur d"arlagjaa> 
re genre était un nommé Ja lss 
macker. dit s Soleil », qui habita a s i 
tain terni»* dans le quartier de la 
de* Longne*-Hsié*. mai* qui «et» 
était aana domicile fixe. 

« Soleil » était «onpconné d'avoir N U 
«.amedi matin, ver» 7 b. 20. dan» aae atsaV 
face au domicile de M. Bayndasi ' B*J«, 
quenne, livreur en liqueurs, 28, r s e f ^ 
deux bouteilles de cognac et devra' 
de vin. Mais Dearbaemacker, aâ 
l t fuite ce jour-li. fat recesuts 
p*ss»nte et Isisss même 
•ol le* deax bouteille* d* i 

« Soleil * vint lui-mêSse la 
prétendre devant M Moulin, est. 
chef des service* dé la Sérete, < 
irnocent des méfait* dont oa l*t 
M Moulin n'eut aucun* pais* à i 
Deavbaemacker. bien canna de se s I 
rt qui eut déjà matll* à partir eva* ; 
justice. Aussi a-t-il été «irêté. car g < 
répondre d'antre* vols cornant* aa 
dice de M. Duqoenn* et pour 
est fortement soupçonné. . „ 

Ces vols furent commis les 5, 8,' l l l 
21 décembre et représentent ru* «ja*M*a 
taine de litres de liqueur* et 4* via; 1 

On lui reproche encore des «agaTl 
de cartes au préjudice de M. As» 
rt-présentant de commerce ; d* 
da bearre aspaWtairw a «aV I 
Jnles-Guead*. 

Tons ce* vol» oat été i -—.^rsB" 
Enfin d'autrea personne* e s t état;* 

tirne* de vol* dent on soapcoas* M ' 
• Soleil s : M. Barré, boucher, nts.t 
M. Bon tin. tnsrrnand d* latt, 
Rocroi: M. Devilleaaove, ns* 

e Soleil • ser* déféré aujeurtfhal.'taa 
Parquet. 

!• 

A la Ligue fasrassaat a» kgwiieaev 
S lia* ANagaa 

A la messe de ntiooit, le Joar,4>JasssJpV 
M le Curé a béni «ne layaUs, g a t s s S M M 
le* diaamierea de U Lègue Wialaaa»,- «jj» 
premier enfant de la paroi***, as ssjaafar 
minait, de parent* légitimes. vj 

A l d h. 30. «elle dee fêta» 4* ta/. 
RemirémotK, aura Hea l 
et une séance récréeti' 
cette dernière, il aéra procésai h 
tribution de jouet* et vêtes 
faat* de* écoles libre* d* la 

«<«« de 1« rearUs 
ua arbrs s t a l a f f i 

liv*. An e e a w a a s i 

L'arbre de Nsâ l aise ^ . 

Il est rappelé aux enfant* qui aa «sas» 
fait inscrire, que la* portée de ta »xés)Mss 
Cotisée seront ouverte* aajourtfnxttssagaiB*, 
35. à 9 heurs* et fermée* a P h . 4g. - '-

Le* parent» et enfante d'ans ssêsn» «as-
mille, devront «e présent»» sx*a**«s»*a, eapsr 
nls ds 1» carte, qui leur a 444 r*asu*a sSaSa. 
de rinaciiption et garder cette carte Jaav 
qu'à la fin. 

La partie artistique de es t t s ie*aV*»ft-
fantlne, sera assurée par quelque* «sltxfaaaa 
de l'A—ordatlon arttettque rounaataasajajst, 
Clton*. l'orchestre, dirigé par M. s l « V 
renée, Mme Brunatsl. laurésaa a s j l T ^ ^ ^ ^ 
vatoire d* Bouhala et la* frère* ] 

ration du nombre et du 
t.quss • 
Jardutlsn) *rt*el>è* 
soient ou i.on logé*, «as 

dlmsrtr.hr*
reapectlvernent.de
mas.-n.es*

